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Jean Klein

KARL HAUSHOFER OU LES INFORTUNES DE LA GEOPOLITIQUE*

II faut savoir gre ä la direction des archives allemandes de Coblence d’avoir publie ces deux 
volumes sur Karl Haushofer et saluer Pintroduction magistrale du professeur Hans-Adolf 
Jacobsen ä la vie et ä Poeuvre du celebre geopoliticien. Ce recueil de textes essentiels et Pessai de 
reconstitution de Pitineraire intellectuel, moral et politique du general et professeur bavarois, 
qui a marque d’une si forte empreinte Revolution de la geopolitique en Allemagne, devrait 
dissiper bien des malentendus et jeter un eclairage nouveau sur une figure qui fut longtemps 
associee ä Pentreprise nazie et subit le contrecoup du discredit qui Pentache.

En effet la legende veut que Karl Haushofer ait assume une responsabilite majeure dans 
Pinspiration, sinon la mise en ceuvre de la politique exterieure du IIP“ Reich et on en deduit 
souvent une condamnation sans appel de sa geopolitique. Mais Stefan Zweig qu'on ne saurait 
suspecter de complaisance ä Pegard du nazisme s’est refuse ä porter un jugement aussi sommaire 
et il a indique que Pouverture des archives revelerait ä la posterite une personnalite complexe et 
attachante, fort eloignee de la caricature qu'on en faisait. Il semble que ce temps soit venu 
puisque nous disposons desormais d’un vaste eventail de textes qui refletent la sensibilite de Karl 
Haushofer aux evenements de son temps, mettent en relief Pimmensite de sa culture, nous 
renseignent sur Pinfluence qu’il a exercee dans son pays et soulignent la notoriete dont il 
jouissait dans le monde gräce au rayonnement de sa pensee et ä Paudience de la revue de 
geopolitique qui parut pendant vingt ans, de 1924 a 1944. Enfin, un choix de textes significatifs 
nous permet de decouvrir la pensee d’un auteur qu’on ne connaissait en France que de seconde 
main ou par des citations tronquees.

En Poccurrence, le souci de rehabiliter la figure de Karl Haushofer ne conduit pas ä de vaines 
complaisances et le professeur Jacobsen, qui connait bien Phistoire du IIP™ Reich puisqu’il a 
consacre un ouvrage ä la politique exterieure nationale-socialiste, ne se prive pas de souligner les 
similitudes entre la pensee et Paction du geopoliticien de Munich et certaines demarches nazies. 
Ainsi, il a defini Pespace vital de teile sorte que le peuple allemand etait en droit de Petendre ä sa 
convenance. Ce fut precisement le programme de Hitler dont la realisation n'a pas souleve 
d’objections majeures de sa part. Par ailleurs, il a milite activement en faveur du »Deutschtum« 
et n’a cesse de preconiser une revision des frontieres fixees par le traite de Versailles. Une 
politique d*hegemonie allemande en Europe centrale ne pouvait donc que combler ses vosux. 
Enfin, on sait que Karl Haushofer etait tres lie avec Rudolf Hess, qui fut son etudiant au 
lendemain de la guerre de 14-18 et Pun des rares dirigeants nazis a avoir saisi Pimportance et la 
signification de la geopolitique.

C^st par son intermediaire et celui de son fils Albrecht qui exer^ait des fonctions importantes 
ä Berlin - il enseignait ä P»Institut für politische Erdkunde und Geopolitik« et jouait le role 
d*eminence grise dans certains negociations diplomatiques - que Karl Haushofer esperait 
pouvoir influer sur la conduite de la politique exterieure du III*“ Reich et faire prevaloir ses vues 
au niveau le plus eleve. Les Haushofer ont longtemps nourri des illusions sur le cas que Pon
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faisait de leurs avis et interventions, mais il est clair que cette connivence a conduit le monde 
exterieur a leur preter un pouvoir occulte et ä charger la geopolitique de tous les maux advenus ä 
PAlIemagne alors que les nazis ne souhaitaient nullement voir se developper une Science qui 
risquait d’empieter sur les prerogatives du parti et n’invoquaient la geopolitique qu’apres Pavoir 
reduite ä Petat de slogans.

Au demeurant, les Haushofer tomberent dans une demi-disgräce apres la conclusion de 
Paccord de Munich, et Albrecht ne joua plus qu’un röle efface au Service de Pinformation du 
Ministere des Affaires etrangeres jusqu’ä la fin de la guerre. Meie au complot du 20 juillet 1944, il 
fut arrete par la Gestapo et execute en avril 1945. Son pere Karl, prit ses distances lorsqu’il devint 
patent que Hitler envisageait une guerre de conquete ä PEst et que sa politique d’expansion 
territoriale ne se deduisait plus d'un calcul rationnel mais relevait de Phubris. Toutefois, il ne put 
jamais se detacher entierement de la fascination qu’exer^ait sur lui le »Führer«, comme le 
demontrent des traits de sa correspondance, et il accepta de cautionner le regime par Pecrit et la 
parole pratiquement jusqu’ä Peffondrement final et ce, en depit des avanies qu’il dut subir apres 
la fuite en Angleterre de son protecteur, Rudolf Hess, et de son internement a Dachau pendant 
Pete 1944. On confoit donc qu’il ait ete invite a s’expliquer sur son attitude sous le IIP“* Reich 
devant une commission d’enquete alliee. Blanchi de toute participation ä Pentreprise criminelle 
des nazis, Karl Haushofer ne survecut gufcre au desastre de son pays et se donna la mort avecson 
epouse dans leur propriete du Hartschimmelhof en 1946.

Ce denouement tragique donne au geopoliticien allemand la stature des temoins dont parle 
Pascal, ceux qui acceptent de se faire tuer ou de mourir pour attester la verite et la profondeur de 
leurs engagements. Mais il est egalement revelateur de Pimpasse dans laquelle se sont fourvoyes 
les conservateurs allemands en faisant une confiance excessive ä Hitler pour surmonter leurs 
frustrations et satisfaire leurs aspirations nationales. A cet egard, Karl Haushofer est une figure 
exemplaire et son itineraire merite qu’on s’y arrete.

Officier sous Pempire wilhelminien, il embrassa ä partir de la cinquantaine, une carriere 
universitaire et devint Pune des figures de proue de la geopolitique allemande. Avant la premiere 
guerre mondiale, Karl Haushofer exersa divers commandements, enseigna ä deux reprises ä 
PEcole de Guerre (Kriegsakademie) et accomplit une mission diplomatique au Japon oü il 
sejourna de 1908 a 1910. Ce contact avec PAsie moderne fut determinant dans la formation de sa 
pensee et Porientation de ses activites futures. Au Japon, il noua des relations etroites et 
cordiales avec Paristocratie locale et les dirigeants politiques, relations qui lui permirent de 
contribuer dans les annees 30 ä la conclusion de Palliance germano-nippone. C*est au Japon 
egalement que s’eveilla son interet pour la geopolitique. La montee en puissance de Pempire du 
soleil levant et le reclassement des forces qui s’operait dans le Pacifique retinrent son attention et 
il perjut le parti que pouvait tirer PAllemagne de la rivalite du Japon et des puissances anglo- 
saxonnes en Asie. Le livre qu*il consacra au Japon, ä son retour - »Dai Nihon«-lui valut une 
certaine notoriete. A la meme epoque, des ennuis de sante Pavaient conduit ä renoncer au metier 
des armes. Il prit des inscriptions ä PUniversite de Munich et soutint en 1913 une these de 
geographie politique sous la direction du professeur Drygalski. Toutefois, Karl Haushofer ne 
put s’engager definitivement dans cette voie qu’apres Pintermede de la guerre de 14-18 qu'il fit 
avec le grade de general sur les fronts de PEst et de POuest.

Epreuve decisive dans la maturation de sa pensee, eile explique le choix qu’il fit apres la defaite 
d’inciter le peuple allemand a affirmer son identite dans un espace ä sa mesure. En outre, il se 
crut investi de la mission de faire prendre conscience aux dirigeants que le provincialisme 
europeen n’etait plus de mise et que la politique exterieure impliquait une vision mondiale des 
problemes et la volonte de les resoudre en se conformant aux enseignements de la geopolitique. 
Si Pon ajoute que Karl Haushofer ne passait pas pour un liberal et estimait que le »bain d’acier« 
de la guerre avait des vertus regeneratrices, on imagine sans peine Pattitude qu’il adopta äPegard 
de la Republique de Weimar qui avait assume la lourde responsabilite de faire appliquer le traite
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de Versailles. Toutefois, ce qui retient chez Karl Haushofer c’est moins la convergence de sa 
pensee avec celle des nationaux-conservateurs, que la place qu’il assignait ä la geopolitique dans 
Pentreprise de restauration de PAllemagne vaincue.

Comme la plupart de ses compatriotes, Karl Haushofer ressentait vivement Phumiliation de 
la defaite de 1918 et il etait resolu ä agir pour liberer son pays des entraves du »Diktat« de 
Versailles. II considerait que la chute de Pempire wilhelminien etait due, dans une large mesure, 
ä Pabsence de vision geopolitique de ses dirigeants et il semble avoir ete frappe par les propos que 
lui tinrent avant 1914 des personnalites anglaises comme Kitchener et Chamberlain sur les 
risques d’un conflit mondial opposant PAngleterre ä PAllemagne: celle-ci ne resisterait pas a la 
conjonction des forces de PAngleterre et de la Russie, et, au terme de Paffrontement, les Etats- 
Unis et le Japon accroitraient leurs spheres d’influence. Ce pronostic s’etant confirme Karl 
Haushofer deplora que PAllemagne n’ait pas saisi ä temps les chances d’une alliance avec le 
Japon. Par la suite il vouera aux puissances anglo-saxonnes des sentiments hostiles, car il voyait 
dans leur intervention, la raison principale de Pabaissement de son pays. Il esperait cependant 
que la geopolitique permettrait ä ses compatriotes de surmonter les handicaps qui leur avaient 
ete imposes par les puissances victorieuses de 1918.

On est frappe ä la lecture des textes rassembles dans ce recueil par le caractere pragmatique de 
la geopolitique de Karl Haushofer. Ainsi, il note avec envie que cette »Science« etait depuis 
longtemps en honneur en France et dans les pays anglo-saxons et affirme qu’elle a favorise leurs 
entreprises en politique exterieure. A Pappui de sa demonstration, il fait etat d’un livre d’un 
professeur ä PEcole libre des Sciences politiques, Andre Cheradame. »La France et la question 
d’Autriche« (1902) qui prevoyait la dissolution de Pempire des Habsbourg et aurait inspire la 
politique de la France avant la guerre. Par ailleurs, les travaux de Bryce et de Mackinder lui 
inspirent le plus grand respect et dans son memoire en defense contre les imputations de 
complicite avec les nazis, il indique que sa geopolitique s’inscrit dans le prolongement de celle 
pratiquee par ses devanciers et pairs d’outre-Manche et d’outre-Atlantique. Precisons qu’il a 
egalement ete influence par des auteurs comme le Suedois Rudolf Kjellen et PAllemand 
Friedrich Ratzel et qu’il a emprunte ä ce dernier le concept d’espace vital (Lebensraum).

La question qui se pose est de savoir s’il existe un rapport directement operatoire entre la 
pensee de Karl Haushofer et les pratiques du IIP®* Reich. Dans la mesure oü il considerait la 
geopolitique comme Pinstrument d’une renaissance de PAllemagne, il etait inevitable qu’il mit 
Paccent sur la question des frontieres et de Pespace vital. En outre, il a toujours insiste sur la 
liaison organique entre les peuples et Pespace qu’ils habitent et en a tire des conclusions tres 
nettes dans ses prescriptions pour Paction. La reconstitution du »Volkstum«, la creation d’un 
espace süffisant pour lui permettre d’exprimer ses virtualites et la conclusion d’accords de 
securite pour endiguer (dejä) la Russie sovietique et reduire l'emprise des puissances coloniales 
occidentales, tels sont les objectifs proclames par Haushofer et il s'efforcera de les faire prendre 
en Charge par les dirigeants du Troisieme Reich.

Sans entrer dans le detail de Panalyse minutieuse et nuancee de Hans-Adolf Jacobsen, onpeut 
avancer que Karl Haushofer n’a pas soumis ä un examen critique süffisant le concept d’espace 
vital forge par Ratzel et fortement impregne du naturalisme et du scientisme du 19*** siede. Il en 
est resulte une certaine ambigu'ite dans son propos et on con$oit que des observateurs exterieurs, 
voire le peuple allemand lui-meme dont il se voulait Peducateur (Karl Haushofer concevait la 
geopolitique comme une »Volkslehre«) n’aient pas pergu de differences sensibles entre les 
recommandations qu*il formulait et la politique expansionniste de Hitler. Bien entendu, il ne 
souscrivait pas au darwinisme vulgaire du Führer et n’approuvait pas la politique de conquete de 
PUnion sovietique ni les methodes employees pour y parvenir, mais on ne saurait exempter Karl 
Haushofer de toute responsabilite dans la politique d*expansion territoriale ä PEst et dans la 
mise en condition intellectuelle du peuple allemand. A cet egard, certains des textes reproduits 
en annexe (n° 4, 6 et 7) sont accablants. Des 1927, il fait litiere du principe de Pinviolabilite des
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frontieres et considere que la vocation »culturelle« des ethnies allemandes les autorise ä briser le 
carcan qui leur a ete impose par des voisins malveillants. Par ailleurs, il pröne une conception 
dynamique de l’espace vital et ne voit pas d’objection ä son extension si le developpement 
organique de l’Etat et les exigences de sa defense le requierent. Enfin, il a dresse en 1939, un bilan 
positif de la politique exterieure national-socialiste et s’est felicite de la realisation de la plupart 
des objectifs que s’etaient fixes les partisans du »Deutschtum«.

Toutefois on perjoit en filigrane les differences qui separent la geopolitique haushoferienne 
du projet nazi: Alors que celui-ci est caracterise par une demesure qui lui fut fatale, Karl 
Haushofer raisonne en termes de »politique de puissance« (power politics) traditionnelle et 
pressent les dangers morteis auxquels s’expose la »nation« allemande en se lan9ant ä la conquete 
de l’Union sovietique. Selon lui l’extension territoriale ne se justifie que si l’on a apprecie 
correctement les risques d’une teile entreprise et si l’on peut speculer sur une Cooperation des 
peuples subjugues avec leurs nouveaux maitres. Or, il y avait peu de chances que les peuples 
slaves se soumettent de plein gre ä l’Allemagne et acceptent sans resistance une colonisation 
etrangere. C’est pourquoi, le geopoliticien de Munich marquera une nette preference pour une 
politique d’endiguement de PUnion sovietique en suscitant, ä POuest, le regroupement des 
Etats scandinaves et la creation d’une federation danubienne et en concluant, a l’Est, une alliance 
de revers avec le Japon.

Force est de constater que les relations de Karl Haushofer avec les nazis ont toujours repose 
sur un malentendu fondamental: d’une part, la geopolitique n’a pas vraiment inspire les 
dirigeants du IIP™ Reich qui n’en retenaient que ce qui leur convenait; d’autre part, Karl 
Haushofer n’a joue qu’un role limite dans l’elaboration de la politique etrangere de son pays, et 
fut souvent reduit ä cautionner des actions qu’il desapprouvait dans son for interieur ou dont il 
ignorait la finalite.

De longs developpements sont consacres aux deboires de Karl Haushofer avec les nazis et il 
ressort des textes cites et des temoignages produits qu’il exprima d’emplee des reserves ä l’egard 
de la personnalite de Hitler. Par ailleurs, il n’eüt aucune part z la redaction de »Mein Kampf« et 
jugea que ce livre ne meritait pas l’honneur d’un compte rendu dans sa revue de Geopolitique. 
Enfin, s’il eüt un faible pour la politique revisionniste du »Führer« et approuva Pexpansion 
allemande, il fut hostile aux projets de colonisation de l’Europe orientale et multiplia les mises en 
garde contre la guerre avec l’U.R.S.S. Sa demiere entrevue avec Hitler, le 10 novembre 1938, fut 
orageuse et il perdit ensuite tout credit aupres des instances dirigeantes du parti et de l’Etat.

Karl Haushofer connut egalement des vicissitudes dans l’exercice de ses fonctions de 
conseiller du gouvemement, dans ses activites parapolitiques au Service du »Deutschtum« et 
dans la diffusion de ses travaux scientifiques. Des Porigine, il avait participe ä la creation et au 
fonctionnement d’institutions comme la »Deutsche Akademie«, le »Verein für das Deutschtum 
im Ausland«, et le »Volksdeutscher Rat« qui etaient les vecteurs d’une politique irredentiste et 
tendaient z entretenir chez les minorites allemandes a Petranger le Sentiment de leur apparte- 
nance ä une patrie commune. Apres 1933, des conflits surgirent entre Karl Haushofer et les 
nationaux-socialistes sur les modalites de l'action ä mener dans ce cadre. Aussi longtemps que 
Hitler crut bon d’agir par le biais de ces associations pour realiser ses objectifs de politique 
exterieure, l’influence de Haushofer put se faire sentir. Mais des lors qu’il eüt opte pour la 
conquete militaire, l’action »psychologique« ne presentait plus la meme importance et le 
»Volksdeutscher Rat« tomba entierement sous la coupe du parti. En outre, des considerations 
d’opportunite conduisirent le Führer ä sacrifier les Allemands du Tyrol a l’alliance germano- 
italienne et Karl Haushofer düt se rendre a l’evidence que l’un des points essentiels de son 
Programme - l’enracinement des peuples dans leur espace geographique et culturel - etait bafoue 
par ceux-lä meme qui etaient censes le realiser. Aussi demissiona-t-il vers la fin des annees 30 de 
ses postes de responsabilite, en signe de protestation.

Si l’on examine le role de conseiller politique joue par Karl Haushofer sous le IIP™ Reich, on



Karl Haushofer ou les infortunes de la geopolitique 655

est conduit ä formuler des conclusions nuancees. Certes, il entretenait des relations confiantes 
avec Rudolf Hess mais il ne semble pas que celui-ci ait reussi ä convaincre Hitler de la necessite 
de tenir compte des legons de geopolitique de son ancien professeur. Par ailleurs, Karl 
Haushofer et son fils furent meles a des tractations diplomatiques en vue de l’amenagement des 
relations avec les Etats danubiens et les puissances anglo-saxonnes. Ces efforts n’aboutirent pas 
ou furent contredits par des initiatives de Hitler qui repondaient ä une autre logique et 
s’inscrivaient dans la perspective du recours ä la force. Toutefois, il convient de souligner la 
contribution de Karl Haushofer au rapprochement de l’Allemagne avec le Japon qui deboucha 
en 1936 sur le Pacte anti-Komintern. Ce succes diplomatique etait du en partie aux relations que 
le general bavarois avait nouees avec les dirigeants japonais lors de son sejour en Extreme-Orient 
avant la guerre de 14-18 et repondait au souci de tirer parti du nouveau rapport des forces 
mondiales. Mais il apparut bientot que les desseins de Hitler et du clan militariste japonais 
etaient incompatibles avec l’etablissement d’un Systeme international stable dans l’hemisphere 
Nord et ruinaient en definitive les chances d’une Strategie globale de l’Allemagne.

Enfin, on notera que Karl Haushofer ne partageait pas les prejuges raciaux des nazis, meme 
s’il fut parfois sensible aux arguments de l’antisemitisme politique. Ainsi, il considerait que les 
Juifs originaires d’Europe orientale exergaient une influence dissolvante dans ('Administration, 
mais il ne lui venait pas ä l’idee de contester l'identite nationale des Juifs allemands qui avaient 
fait depuis longtemps la preuve de leur loyalisme. Au demeurant, son beau-pere etait juif et les 
Haushofer furent en butte ä des tracasseries apres l’adoption des lois raciales nazies. Gräce ä la 
protection de Rudolf Hess, ils ne furent pas serieusement inquietes et Karl Haushofer n’hesita 
pas ä intervenir ä plusieurs reprises en faveur des victimes des persecutions. Mais a mesure que se 
revelait la vraie nature du regime nazi, la liberte du scientifique et de l’homme public se 
restreignait. Ses ecrits furent soumis ä la censure et la reedition de son livre sur »Les frontieres« 
fut interdite ä la demande du ministre italien de la propagande, car il comportait des passages sur 
les Allemands du Tyrol qui etaient de nature ä compromettre l’application du Pacte d’Acier (22 
mai 1938). Dans une correspondance echangee avec Rudolf Hess, Karl Haushofer exprime son 
amertume et invoque la dignite du savant allemand contre la raison d’Etat, mais on sait qu’il 
s’inclina en definitive et n’osa pas s’insurger contre un regime dont il savait pourtant qu’il ne 
pouvait plus rien attendre.

Ces notes breves ne donnern qu’un apergu de la vie et de la pensee de Karl Haushofer et ne 
rendent pas compte de la richesse d’une ceuvre qui meriterait une plus large diffusion. En effet, 
Karl Haushofer ne s’est pas bome a des speculations abstraites, mais il a eu le souci constant de 
mettre la Science au Service de l’action et de promouvoir une connaissance positive des realites 
internationales. Certains reprocheront au geopoliticien son utilitarisme et son dedain des 
theories; personnellement nous serions plutöt endins a voir dans sa demarche le signe d’une 
humilite intellectuelle qui est le propre du savant. S’il s’est refuse a construire des systemes et a 
rediger un manuel de geopolitique, c’est qu’il estimait que les recherches entreprises et les 
resultats obtenus n’avaient pas encore atteint le seuil a partir duquel une nouvelle discipline peut 
se constituer. Il n’en reste pas moins que les textes publies et presentes par Hans-Adolf Jacobsen 
temoignent de l’importance de l’apport de Karl Haushofer au developpement de cette Science en 
gestation et restituent au general et professeur bavarois sa veritable stature. Nous formons le 
veeu que le regain d’interet qui se manifeste dans notre pays pour la geopolitique et la 
geostrategie incite un editeur frangais ä publier un florilege des ecrits de cet auteur classique, 
enfin sorti de son purgatoire.


